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Une ONG bénéficiant du statut consultatif spécial auprès de l’ECOSOC, Nations Unies 

NEWSLETTER –  octobre 2021 

Chers membres et ami(e)s, 
 
Avec l'arrivée soudaine de l'hiver sous nos latitudes, arrivent aussi des nouvelles du Kenya portées 
par le retour de la présidente de son voyage sur le terrain, en septembre 2021.  
Depuis 2019 il n'y avait pas eu de contact direct avec nos collaborateurs ni avec nos bénéficiaires au 
Kenya. La pandémie a fait que nos liens sociaux n'étaient pas aussi serrés qu'avant la crise.  
 

Nous avons remédié à cette faiblesse, cet automne ! La constatation est surprenante : le Kenya a été 
très peu touché par la pandémie. Cependant, les dégâts non sanitaires mais économiques sont visibles 
parmi la population. Appauvrissement général des classes fragiles, incapacité d'assurer les frais du 
quotidien (un repas, la scolarisation des enfants, etc.). Les gens ont baissé les bras, l'Etat n'aide 
plus en distribuant un repas/jour aux écoles.  
 
J'ai visité des régions rurales où la famine s'installe lentement mais sûrement, le dérèglement 
climatique aggravant encore les choses avec une sécheresse prononcée. Dans certaines régions il n'a 

pas plu depuis un an !!! Les troupeaux des Massaï sont maigres et affamés, les familles n'obtiennent  
qu'une tasse de lait par jour pour 5-10 personnes. Autant dire que leur façon traditionnelle et 
habituelle de vivre comme pasteurs/éleveurs de bétail, vole en éclats ... 
 
MAA les encourage vivement de se tourner vers d'autres voies de subsistance, notamment 
l'agriculture, s'ils ont la chance d'avoir un puits dans le village. Nous aidons les coopératives des 
femmes spécialement, car ce sont elles qui prennent soin de leur famille et elles qui travaillent le 
plus dur.   

Notre projet des 3 coopératives de femmes Massaï avance dans sa 2e année avec la coopérative à 
Enderkesi (Rombo).  Ce projet est soutenu par la Ville de Genève (DGVS), le Fond de Mécénat des 
SIG et la Fondation atData que nous remercions chaleureusement. 

Voici quelques photos prises en septembre 2021. 

 

 
 
La coopérative de Matepes, à Rombo 

 
 

Annie inaugure cette coopérative au nom de MAA 
et de tous les donateurs. 
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La coopérative de Enderkesi 

C'est la 2e coopérative de femmes qu'on met en place, en 2021. La clôture électrique a été installée 

ainsi qu'un local qui protège quelques pièces importantes de l'installation. Il sera également utilisé 
pour entreposer la récolte, quand le temps viendra, avant qu'elle soit distribuée aux familles.  

Cette coopérative est possible car elle avoisine un puits d'eau dans le village, ouvert par une autre 
ONG américaine 5-6 ans plus tôt. 

 

  

 

 

Bananiers et sukuma wiki (épinards du Kenya) 

 

 

Les femmes sont fières de me montrer ce 
qu'elles ont planté. 

 

Les coopératives des femmes Massaï sont 

devenues réalité grâce à notre collaboratrice 
sur place, Cynthia Nemayian, qui travaille en 
collaboration avec la population et elle a toute 
leur confiance. 

 

Ici Nemayian et Annie admirent les 

plantations des femmes. Le puits est tout 
proche. Une clôture électrique protège la 
ferme des femmes des animaux de la savane 
qui raffolent des légumes verts et des 
bananes... 
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A Enderkesi avec les femmes de la 2e coopérative 

 

 

 

 

Les femmes ont préparé une autre inauguration. 

 

Tout le village à l'intérieur de la ferme, pour discuter 
avec la représentante de MAA de la suite du projet.  

 

Annie reçoit des cadeaux massaï  (la cape) en guise de 
remerciements. 

 

Quelques jours après ma visite, les femmes ont loué les 
services d'un tracteur qui est venu labourer les 7 acres pour la 
première fois. Jamais le sol de cette région n'avait été labouré 
auparavant. Il est très dur de le préparer pour plantation ou 
semailles.  
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La ferme d'Enderkesi. 

 

A présent la terre est prête à être cultivée. Prions pour que la 
saison des pluies d'octobre-novembre soit bonne ! 

MAA a fourni aux femmes des outils agricoles, brouettes et arrosoirs pour l'arrosage des plantons. 

Le reste doit se faire par la nature, si elle est clémente. Les pluies de novembre à la mi-décembre 
devraient favoriser la pousse des semailles.   

-------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

Les cours d'alphabétisation des femmes Massaï commencés cette année, ils sont à leur 6e mois de 

fonctionnement déjà. J'ai visité la classe à Isinon (région de Narok) en septembre 2021, d'où ces 
photos : 

Les cours sont donnés dans une église construite en tôle qui 

se trouve dans le village d'Isinon, par une jeune femme qui 
a fini son baccalauréat et qui est donc la plus éduquée du 
village. 

 

Le village de Isinon est au sud-est de Narok, il faut faire un 
voyage de 2,5h pour l'atteindre, sur une route non goudronnée 

et hasardeuse. Aucun moyen de transport ne va à ce village. Il 
faut donc louer un véhicule par ses propres moyens pour y 
accéder. 
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Elles viennent en classe avec leurs bébés. Un effort 
admirable qui démontre leur envie d’apprendre à lire et 
écrire. 

MAA offre 3 classes comme celle-là pendant 

12 mois, en payant des cours 
d'alphabétisation à 120-140 femmes Massaï. 

Le projet est soutenu par la Commune de Plan-les-Ouates.  

Opérations chirurgicales et soins hospitaliers pour enfants démunis 

� J'ai rencontré notre ami Seela Kilukei, 16 ans, qui souffrait en 2020 d'une myélite transverse 
aiguë. 

Il a été hospitalisé par les soins de MAA et a subi une opération délicate, car à cause de la position 
couchée son dos présentait des escarres profondes et importantes.  A présent il peut marcher de 
nouveau, avec une canne certes, mais il est hors de danger. 
 
Le 2e enfant de la même région de Rombo, souffrant de la même maladie, est décédé il y a quelques 

mois. Il n'a pas été traité à temps et son état était devenu irréversible. 

� J'ai aussi rencontré ce petit élève au village Enchuraï. 

Sa main droite a souffert lors d'un incendie de sa maison (l'accident domestique le plus fréquent, 
quand une lampe à paraffine se renverse et brûle l'enfant). 

 

Daniel Metito Surumo, 10 ans, élève à Enchuraï 
primary. Sa main a besoin d'une reconstruction 

de la peau à l'aide d'une greffe. Ainsi il pourra 
retrouver la mobilité et l'usage de sa main. MAA 
l'enverra prochainement à KIJABE CURE 
Hospital pour enfants, spécialistes de ces cas.  
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Notre projet de classes d'écoles et de séminaires contre l'excision, soutenu par le SSI 

(Service de la solidarité Internationale) du Canton de Genève. 

 
Ce projet soutenu par le SSI, la Fondation "Lord Michelham of Hellingly" et les Communes de 

Vandoeuvres et Cologny en 2021 avance normalement. 
 
La classe 1ère primaire a été terminée et équipée à Emurua Dikirr (Narok sud). Je l'ai inaugurée en 
septembre 2021. La classe à Isinon primary pareil. Les séminaires d'information contre l'excision 
avancent aussi. La présidente, avec des collaborateurs locaux, en ont déjà donné 4 et il en reste 
encore 3 avant Noël. Quelques photos des avancées : 

 

La donation de CARAN D'ACHE  
Cette entreprise nous donne régulièrement des crayons, stylos et crayons de couleur (environ 1000 
chaque fois) pour nos élèves au Kenya.  Généralement nous les partageons entre 5-6 écoles 
primaires. Les stylos et crayons noirs sont offerts individuellement aux enfants. Les crayons de 
couleur offerts en présence des élèves et des parents aux maîtresses enfantines et primaires pour 

être utilisés collectivement. En voici quelques photos de cette année, en remerciant notre généreux 
donateur. 
 

 

 
Emurua Dikirr 1ère primaire. 

 

 
 

Les petits de 4-5 ans qui la fréquenteront. 
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Le précieux sésame ! Quand on pense qu'un stylo coûte 
autant qu'un repas... 

Ecole d'Engasakinoi, Rombo. 
 

 
Emurua Dikirr, classe enfantine (3-4 ans). 

 
 

  
 
Ecole primaire de Lemuyek, East Pokot. 

Merci d'avoir lu ce petit aperçu de nos activités et les nouvelles.  
 
Pour le comité de M.A.A. :  
         Annie Corsini    Paule Doriot 
      
                                        www.e-solidarity.org  


